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PRÉSENTATION. À l’écoute de l’esprit pour pratiquer l’Hospitalité  

 Lorsque les disciples de Jésus cheminent sur les routes du monde,  

On leur demande de faire preuve d’un amour incommensurable,  

Et de traiter tout un chacun comme le ferait le Seigneur;  

Annonçons donc le don le plus beau et le plus grand qu’il nous ait fait :  

Sa vie et son amour.
1
 

 

Chers collaborateurs, bénévoles et volontaires, frères et sœurs: 

 

Cette année, le thème choisi par l’Église pour le dimanche des missions est: Église missionnaire, 

témoin de la miséricorde. Comme famille hospitalière et dans cette même perspective, nous 

accueillons cette invitation à témoigner que le Christ compatissant et miséricordieux de l’évangile 

est bien vivant parmi les hommes. Cette affirmation réitère la philosophie d’une mission conçue 

comme un don de Dieu et une responsabilité inéluctable qui nous incombe pour le bien de 

l’humanité. Notre Institution hospitalière est demeurée fidèle à une inspiration, un style et un mode 

de faire qui constitue notre patrimoine. 

 

Nous présentons dans cette perspective le texte de l’évangéliste Luc pour inspirer notre semaine de 

prière et de réflexion missionnaire: “Envoyés par Jésus pour proclamer la Bonne Nouvelle du 

Royaume et guérir les malades” (cfr. Lc. 9, 1-2) 

Lisons donc ce texte dans une perspective d’hospitalité qui est notre valeur fondamentale et 

qui se manifeste par: Amour, accueil, service, fraternité, solidarité, justice, défense de la vie, 

gratuité, capacité d’accueillir et de se laisser accueillir, réciprocité et émerveillement. (Heb.13,2), ainsi 

que d’autres valeurs que nous vous présenterons pour chaque jour de cette semaine, comme 

encouragement à faire preuve de créativité et pour renouveler notre engagement missionnaire 

d’hospitalité. 

On ne porte pas ces valeurs en bandoulière. On les découvre. Nous devons les récupérer et faire en 

sorte qu’elles soient bien présentes partout où nous-mêmes sommes présents et actifs. Nous 

pourrons éviter ainsi un déclin de notre qualité de vie, de nos relations sociales et d’être noyés dans 

une foule anonyme. Sans valeurs nous ne sommes pas des êtres humains. 

Les valeurs se notent dans l’engagement actif et les relations que les personnes nouent avec leur 

environnement. Une valeur est toujours connectée à une vie créatrice qui n’est autre qu’une vie de 

participation, d’amour et de rencontre, en un mot la vie de l’Esprit2. Pour découvrir que secourir un 

handicapé comporte une grande valeur, il ne suffit pas de lire un traité de piété: il faut retrousser ses 

manches et se mettre au travail pour aller à la rencontre du nécessiteux et pour le secourir. Un tel 

engagement implique qu’on laisse de côté ses propres intérêts et des gratifications qui ne sont, à 

nos yeux, que des valeurs éphémères, mais rester à l’écoute du don de Dieu qui est son Esprit et qui 

nous fait vivre.  

Unis dans la prière, interpellés par l’onction en Hospitalité conférée par l’Esprit, nous nous 

sentons envoyés par Jésus à proclamer la Bonne Nouvelle du Royaume au monde entier en 

soignant les malades, conformément au style de nos fondateurs, Saint Jean de Dieu et Saint 

Benoît Menni.  

                                                           
1
  Cf. Message du Pape François pour la Journée Mondiale des Missions 2016. 

2
  Ga. 5, 22-23; 1ª Co, 7-14 
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                                HUMANISATION - Lundi 17 
 

Se manifeste par: L’Attention personnelle, le respect de la dignité de la personne, l’amitié, 

l’écoute des divers langages, l’harmonie, la joie, la sociabilité, la tolérance, la bonté. La qualité 

de l’accueil prend en compte toutes les dimensions de la personne à partir de sa prise en 

charge jusqu’à sa guérison. 

 

  LECTURES 

Luc. 10, 25-37 

Et voici qu’un docteur de la Loi se leva et mit Jésus à l’épreuve en disant: “Maître, que dois-

je faire pour avoir en héritage la vie éternelle?” Jésus lui demanda: “Dans la Loi, qu’y a-t-il 

d’écrit? Et comment lis-tu?”  L’autre répondit: “Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton 

cœur, de toute ton âme, de toute ta force et de toute ton intelligence, et ton prochain 

comme toi-même.” Jésus lui dit: “Tu as répondu correctement. Fais ainsi et tu vivras.”  Mais 

lui, voulant se justifier, dit à Jésus: “Et qui est mon prochain?” Jésus reprit la parole: “Un 

homme descendait de Jérusalem à Jéricho, et il tomba sur des bandits; ceux-ci, après l’avoir 

dépouillé et roué de coups, s’en allèrent, le laissant à moitié mort.  Par hasard, un prêtre 

descendait par ce chemin; il le vit et passa de l’autre côté. De même un lévite arriva à cet 

endroit; il le vit et passa de l’autre côté. Mais un Samaritain, qui était en route, arriva près de 

lui; il le vit et fut saisi de compassion. Il s’approcha, et pansa ses blessures en y versant de 

l’huile et du vin; puis il le chargea sur sa propre monture, le conduisit dans une auberge et 

prit soin de lui.  Le lendemain, il sortit deux pièces d’argent, et les donna à l’aubergiste, en 

lui disant: “Prends soin de lui; tout ce que tu auras dépensé en plus, je te le rendrai quand je 

repasserai.” Lequel des trois, à ton avis, a été le prochain de l’homme tombé aux mains des 

bandits?” Le docteur de la Loi répondit: “Celui qui a fait preuve de pitié envers lui.” Jésus lui 

dit: “Va, et toi aussi, fais de même.”  
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   RÉFLEXION  

À mon avis un hôpital qui guérit les gens mais ne se soucie pas de la situation du malade 

comme personne, est un hôpital qui risque de devenir inhumain et déshumanisant dans le 

sens le plus large du terme. N’est-il pas vrai que nous soignons et guérissons beaucoup de 

monde mais que nous ne nous soucions guère de la situation que vivent ces personnes? 

N’est-il pas vrai qu’à force de devoir faire tant de choses nous nous écartons peu à peu de 

ce qui devrait être le premier objectif d’un hôpital: se soucier de, et aider la personne qui 

souffre?  

Ceux qui croient dans le mystère, ceux qui acceptent Dieu en vertu de leur foi et non par 

conformisme ou ritualisme, doivent reconnaître que notre service d’amour envers notre 

prochain plonge ses racines dans notre identité chrétienne. Conformément au style de vie 

de notre fondateur, notre prochain est en premier lieu et avant tout la personne qui souffre. 

Notre vie doit suivre un cap bien concret. Cap, à vrai dire, qu’il est bien difficile de maintenir. 

Et même si parfois nous allons un peu à la dérive, bien que difficile, n’est-il pas possible de 

redresser le cap? Nous ne pouvons agir autrement. C’est ce redressement, ce lien du sang 

qui existe entre nous et le malade que j’appelle “humanisation”. Ce lien suppose une autre 

parentèle, avant tout avec Dieu et entre vous, avec la communauté, avec le monde et les 

réalités dans lesquelles nous sommes insérés.  

L’Église nous invite avec urgence, parce que nous sommes ses membres vivants, de faire en 

sorte que nos œuvres continuent à être des lieux privilégiés d’évangélisation, où l’on 

pratique avec authenticité la charité et la promotion humaine.  

(Document du Frère Pierluigi Marchesi: Humanisation: comment humaniser notre vie et nos œuvres) 

 

  PRIÈRE 

Viens Esprit créateur et insuffle en nous la 

force et le courage de Jésus. Sans ton 

secours et ta grâce, nous ne parviendrons 

pas à croire en lui. Nous ne nous risquerons 

pas sur ses pas. L’Église ne se renouvellera 

pas. Notre espérance s’estompera. Viens, 

contamine-nous avec le souffle vital de 

Jésus pour que, à notre tour, nous puissions 

être des agents d’HUMANISATION ! 
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RESPONSABILITÉ / CONSCIENCE HISTORIQUE  

- Mardi 18 
 

Se manifeste par: la fidélité aux idéaux des fondateurs de l’Ordre et de la Congrégation, 

Saints Jean de Dieu et Benoît Menni; par l’éthique (bioéthique, éthique sociale, éthique de la 

gestion), sauvegarde de l’environnement, responsabilité sociale, durabilité, justice, répartition 

équitable des ressources, ainsi que par la loyauté, l’engagement, la compétence, la confiance, 

l‘authenticité, la persévérance, le courage, la maîtrise de soi, l’autodiscipline et l’étude. 

 

  LECTURES  
 

Mt. 25, 31-40 

Quand le Fils de l’homme viendra dans sa gloire, et tous les anges avec lui, alors il siégera 

sur son trône de gloire. Toutes les nations seront rassemblées devant lui; il séparera les 

hommes les uns des autres, comme le berger sépare les brebis des boucs: il placera les 

brebis à sa droite, et les boucs à gauche. Alors le Roi dira à ceux qui seront à sa droite: 

“Venez, les bénis de mon Père, recevez en héritage le Royaume préparé pour vous depuis la 

fondation du monde. Car j’avais faim, et vous m’avez donné à manger; j’avais soif, et vous 

m’avez donné à boire; j’étais un étranger, et vous m’avez accueilli;  j’étais nu, et vous m’avez 

habillé; j’étais malade, et vous m’avez visité; j’étais en prison, et vous êtes venus jusqu’à 

moi!” Alors les justes lui répondront: “Seigneur, quand est-ce que nous t’avons vu…? tu 

avais donc faim, et nous t’avons nourri? tu avais soif, et nous t’avons donné à boire? tu étais 

un étranger, et nous t’avons accueilli? tu étais nu, et nous t’avons habillé? tu étais malade 

ou en prison… Quand sommes-nous venus jusqu’à toi?” Et le Roi leur répondra: “Amen, je 

vous le dis: chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à 

moi que vous l’avez fait.” 
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   RÉFLEXION  

“…En ce temps-là, il était nécessaire d’envisager les relations humaines d’une autre manière. 

C’est ce que l’Église a réalisé en proposant une nouvelle répartition des biens au service de 

tous, en particulier des plus démunis. Cela ne causa aucune révolte politique des gladiateurs 

ou des esclaves, mais la transformation des consciences et des relations humaines. L’Église 

eut à cœur d’instaurer un service d’assistance sociale aux périphéries d’un empire qui 

pullulait de pauvres, d’affranchis et d’esclaves démunis dans un système encore riche mais 

qui se fissurait de toute part. Dans un tel contexte, les chrétiens firent preuve de solidarité et 

trouvèrent un mode de la mettre en œuvre de manière efficace et inclusive, y compris pour 

de nombreux païens“.  

(Entrañable Dios, Xabier Pikaza y Jose Antonio Pagola pg. 127) 

 

  PRIÈRE 

Viens Esprit Saint et fais nous souvenir des bonnes paroles que prononçait Jésus. Sans tes 

lumières, sans ton témoignage, nous risquons d’oublier le visage bon de Dieu. L’évangile 

deviendra alors lettre morte. L’Église ne pourra plus annoncer la Bonne Nouvelle. Viens 

Esprit de Dieu et enseigne-nous à écouter exclusivement Jésus et à nous sentir les hérauts 

responsables de la transmission de sa Parole.  
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QUALITÉ – Mercredi 19  

 

 

Se manifeste par: L’excellence, l’humanité, le professionnalisme, la motivation, la 

collaboration avec ceux qui travaillent à nos côtés, la mise à niveau professionnel, le travail en 

équipe, l’efficacité en manière de gestion, l’offre d’un service holistique ainsi que l’amour du 

beau.  

 

  LECTURES  

“La charité et la science travaillent nécessairement de concert pour offrir le meilleur secours 

aux malades” (B.M. Constitutions 1882, n° 83.) 

 

Mc. 8, 22-26 

Jésus et ses disciples arrivent à Bethsaïde. Des gens lui amènent un aveugle et le supplient 

de le toucher. Jésus prit l’aveugle par la main et le conduisit hors du village. Il lui mit de la 

salive sur les yeux et lui imposa les mains. Il lui demandait: “Aperçois-tu quelque chose?” 

Levant les yeux, l’homme disait: “J’aperçois les gens: ils ressemblent à des arbres que je vois 

marcher.” Puis Jésus, de nouveau, imposa les mains sur les yeux de l’homme; celui-ci se mit 

à voir normalement, il se trouva guéri, et il distinguait tout avec netteté. Jésus le renvoya 

dans sa maison en disant: “Ne rentre même pas dans le village.” 
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   RÉFLEXION 

Organisation et utilisation des ressources. Notre fondateur a su être un pionnier de 

l’assistance à son époque grâce à des critères d’organisation et de distribution des 

ressources. Comme lui, nous aussi, nous sommes appelés à être des novateurs dans notre 

société. A notre époque, plus encore qu’à la sienne, l’organisation et la gestion constituent 

une composante importante de cette contribution.  

Un slogan de nos centres pourrait être le suivant: capacité de distribuer et d'utiliser 

correctement les ressources disponibles, en privilégiant le spécifique de nos institutions. 

Ceci pourrait assurer l’avenir du centre et fournir une assistance intégrale au malade et au 

nécessiteux.  

(La Charte de l’Ordre Hospitalier des Frères de Saint Jean de Dieu. 5.3.1.)  

 

  PRIÈRE 

Viens Esprit de Vérité et fais-nous cheminer dans la vérité de Jésus. Sans ta lumière, sans tes 

orientations nous ne nous libérerons jamais de nos erreurs et de nos mensonges. Rien de 

nouveau ni d’authentique ne naîtra entre nous. Nous resterons comme des aveugles qui 

prétendent conduire d’autres aveugles. Viens et convertis nous en d’authentiques disciples 

et témoins de Jésus.  
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LE RESPECT / ÉTHIQUE – Jeudi 20  

 

Se manifeste par: le respect vis-à-vis de l’autre, l’humanisation, la dimension humaine, la 

reconnaissance mutuelle de la responsabilité de chacun: celle des frères, des sœurs et des 

collaborateurs. Vision et démarche holistique, promotion de la justice sociale, participation des 

familles, loyauté par rapport aux origines, sens du devoir, persévérance, sens de l’honneur, 

droiture, protagonistes du présent, constructeurs d’avenir. 

 

  LECTURES  

Heb. 13, 1-8 

Que demeure l’amour fraternel! N’oubliez pas l’hospitalité: elle a permis à certains, sans le 

savoir, de recevoir chez eux des anges. Souvenez-vous de ceux qui sont en prison, comme si 

vous étiez prisonniers avec eux. Souvenez-vous de ceux qui sont maltraités, car vous aussi, 

vous avez un corps. Que le mariage soit honoré de tous, que l’union conjugale ne soit pas 

profanée, car les débauchés et les adultères seront jugés par Dieu. Que votre conduite ne 

soit pas inspirée par l’amour de l’argent: contentez-vous de ce que vous avez, car Dieu lui-

même a dit: Jamais je ne te lâcherai, jamais je ne t’abandonnerai. C’est pourquoi nous 

pouvons dire en toute assurance: Le Seigneur est mon secours, je n’ai rien à craindre! Que 

pourrait me faire un homme? Souvenez-vous de ceux qui vous ont dirigés: ils vous ont 

annoncé la parole de Dieu. Méditez sur l’aboutissement de la vie qu’ils ont menée, et imitez 

leur foi. Jésus Christ, hier et aujourd’hui, est le même, il l’est pour l’éternité. 
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   RÉFLEXION 

Il faut travailler pour que l’Église comme telle se construise totalement conformément au 

principe de la miséricorde. L’Église devrait être connue et remarquée parce qu’elle est le lieu 

où les relations entre les personnes sont à l’enseigne de la liberté, sont empreintes de 

courage et de sensibilité pour lutter contre la souffrance qui existe dans le monde 

aujourd’hui. Le lieu où il existe un authentique engagement pour soulager les blessures 

physiques, morales et spirituelles des hommes et des femmes de notre temps. Beaucoup 

d’autres choses restent à faire, mais si l’Église n’est pas structurée en vertu de la 

compassion, tout ce qu’elle accomplira sera vain et même dangereux, car cela la 

détournerait facilement de sa mission qui est de faire connaître au monde la compassion de 

Dieu. La compassion est la seule qualité qui peut rendre l’Église d’aujourd’hui plus humaine 

et digne de foi.  

(Entrañable Dios, Xabier Pikaza y Jose Antonio Pagola pg. 23) 

 

  PRIÈRE 

Viens Esprit du Père et enseigne-nous à nous adresser à Dieu en criant "Abba" comme le 

faisait Jésus. Sans ta chaleur et ta joie nous vivrions comme des orphelins qui ont perdu leur 

père. Nous invoquerions Dieu du bout des lèvres mais non du fond du cœur. Nos prières 

seraient des paroles vaines. Viens, enseigne-nous à prier dans une attitude de respect avec 

les paroles et le cœur de Jésus! 
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EMPATHIE ENVERS LES EXCLUS – Vendredi 21 

 

Se manifeste par: L’audace, la solidarité la fraternité, la sensibilité, la subsidiarité, la 

compassion, la joie, la générosité, la compréhension, la tolérance, le courage, le calme, la 

douceur, l’apaisement, le détachement, l’inculturalisation, la coopération, la participation, le 

rejet de toute violence, la paix, le service et le fait de reconnaître la centralité de toute 

personne. 

 

  LECTURES  

Mc.5, 1-20 

Ils arrivèrent sur l’autre rive, de l’autre côté de la mer de Galilée, dans le pays des 

Géraséniens. Comme Jésus sortait de la barque, aussitôt un homme possédé d’un esprit 

impur s’avança depuis les tombes à sa rencontre; il habitait dans les tombeaux et personne 

ne pouvait plus l’attacher, même avec une chaîne; en effet on l’avait souvent attaché avec 

des fers aux pieds et des chaînes, mais il avait rompu les chaînes, brisé les fers, et personne 

ne pouvait le maîtriser. Sans arrêt, nuit et jour, il était parmi les tombeaux et sur les collines, 

à crier, et à se blesser avec des pierres. Voyant Jésus de loin, il accourut, se prosterna devant 

lui et cria d’une voix forte: “Que me veux-tu, Jésus, fils du Dieu Très-Haut? Je t’adjure par 

Dieu, ne me tourmente pas!” Jésus lui disait en effet: “Esprit impur, sors de cet homme!” Et il 

lui demandait: “Quel est ton nom?” L’homme lui dit: “Mon nom est Légion, car nous 

sommes beaucoup.” Et ils suppliaient Jésus avec insistance de ne pas les chasser en dehors 

du pays. Or, il y avait là, du côté de la colline, un grand troupeau de porcs qui cherchait sa 

nourriture. Alors, les esprits impurs supplièrent Jésus: “Envoie-nous vers ces porcs, et nous 

entrerons en eux.” Il le leur permit. Ils sortirent alors de l’homme et entrèrent dans les porcs. 

Du haut de la falaise, le troupeau se précipita dans la mer: il y avait environ deux mille porcs, 
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et ils se noyaient dans la mer. Ceux qui les gardaient prirent la fuite, ils annoncèrent la 

nouvelle dans la ville et dans la campagne, et les gens vinrent voir ce qui s’était passé. Ils 

arrivent auprès de Jésus, ils voient le possédé assis, habillé, et revenu à la raison, lui qui avait 

eu la légion de démons, et ils furent saisis de crainte. Ceux qui avaient vu tout cela leur 

racontèrent l’histoire du possédé et ce qui était arrivé aux porcs. Alors ils se mirent à 

supplier Jésus de quitter leur territoire. Comme Jésus remontait dans la barque, le possédé 

le suppliait de pouvoir être avec lui. Il n’y consentit pas, mais il lui dit: “Rentre à la maison, 

auprès des tiens, annonce-leur tout ce que le Seigneur a fait pour toi dans sa miséricorde.” 

Alors l’homme s’en alla, il se mit à proclamer dans la région de la Décapole ce que Jésus 

avait fait pour lui, et tout le monde était dans l’admiration. 

 

   RÉFLEXION 

ʺLorsque vous entrerez dans un village…guérissez les malades et dites: le Royaume de Dieu 

est proche de vous” 

Voilà la grande nouvelle: Dieu est proche de nous et nous encourage à rendre la vie plus 

humaine. Toutefois, il ne suffit pas de proclamer une vérité pour la rendre attrayante et 

désirable. Il nous faut revoir notre mode d’agir. Que puis-je faire pour rapprocher les gens 

de l’évangile? Comment peuvent-ils comprendre que Dieu est quelque chose de nouveau et 

de bon? 

Il est indéniable que le monde d’aujourd’hui manque d’amour et que nous ne sommes pas 

capables de toucher le cœur de nos contemporains, hommes et femmes. Il ne suffit pas de 

prêcher des homélies du haut de la chaire. Nous devons apprendre à mieux écouter, 

accueillir, soigner le vie de ceux qui souffrent…ce n’est qu’ainsi que nous trouverons les 

paroles humbles et bonnes qui rapprochent les gens de ce Jésus dont la tendresse 

insondable nous met en contact avec Dieu, le Père bon de tous.  

(Portadores del evangelio. José Antonio Pagola) 

 

 PRIÈRE 

Viens Esprit de Bonté et convertis-nous au projet du "Royaume de Dieu" inauguré par Jésus. 

Sans ta force qui renouvelle tout, personne ne pourra convertir notre cœur fatigué. Nous 

n’aurons pas l’audace de construire un monde plus humain, conformément au désir de 

Dieu. Les derniers ne seront jamais les premiers dans ton Église et nous continuerons, 

assoupis, à pratiquer une religion qui oublie parfois les exclus. Viens et fais de nous des 

collaborateurs du projet de Jésus! 
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LE SERVICE – Samedi 22  

 

Se manifeste par: La coopération, la collaboration, la créativité, le respect, la confiance, la 

cordialité, la participation, l’enthousiasme, l’humilité, l’acceptation de ses propres limites, le 

savoir recevoir et obéir, la soumission à la volonté de Dieu, l’action de grâce, la gratitude, la 

joie, la disponibilité, la justice, l’équité, la charité, le courage, la conversion, l’intégrité, la 

capacité de dénoncer l’injustice, l’humanité, la réciprocité, la consolation et l’espérance. 

 

  LECTURES  

Jeane. 13, 1-17 

Avant la fête de la Pâque, sachant que l’heure était venue pour lui de passer de ce monde à 

son Père, Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le monde, les aima jusqu’au bout. Au 

cours du repas, alors que le diable a déjà mis dans le cœur de Judas, fils de Simon 

l’Iscariote, l’intention de le livrer, Jésus, sachant que le Père a tout remis entre ses mains, 

qu’il est sorti de Dieu et qu’il s’en va vers Dieu, se lève de table, dépose son vêtement, et 

prend un linge qu’il se noue à la ceinture; puis il verse de l’eau dans un bassin. Alors il se mit 

à laver les pieds des disciples et à les essuyer avec le linge qu’il avait à la ceinture. Il arrive 

donc à Simon-Pierre, qui lui dit: “C’est toi, Seigneur, qui me laves les pieds?” Jésus lui 

répondit: “Ce que je veux faire, tu ne le sais pas maintenant; plus tard tu comprendras.” 

Pierre lui dit: “Tu ne me laveras pas les pieds; non, jamais!” Jésus lui répondit: “Si je ne te 

lave pas, tu n’auras pas de part avec moi.” Simon-Pierre lui dit: “Alors, Seigneur, pas 

seulement les pieds, mais aussi les mains et la tête!” Jésus lui dit: “Quand on vient de 

prendre un bain, on n’a pas besoin de se laver, sinon les pieds: on est pur tout entier. Vous-

mêmes, vous êtes purs, mais non pas tous.” Il savait bien qui allait le livrer; et c’est pourquoi 

il disait: “Vous n’êtes pas tous purs.” Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, 

se remit à table et leur dit: “Comprenez-vous ce que je viens de faire pour vous? Vous 



 

Semaine Missionnaire-Hospitalière 2016. P. 14 

 

m’appelez “Maître” et “Seigneur”, et vous avez raison, car vraiment je le suis. Si donc moi, le 

Seigneur et le Maître, je vous ai lavé les pieds, vous aussi, vous devez vous laver les pieds les 

uns aux autres. C’est un exemple que je vous ai donné afin que vous fassiez, vous aussi, 

comme j’ai fait pour vous. Amen, amen, je vous le dis: un serviteur n’est pas plus grand que 

son maître, ni un envoyé plus grand que celui qui l’envoie. Sachant cela, heureux êtes-vous, 

si vous le faites. 

 

  RÉFLEXION 

L’authentique grandeur réside dans la capacité de servir. Pour Jésus, le premier n’est pas 

celui qui occupe la charge la plus importante mais celui qui consacre sa vie au service des 

autres. Les premiers dans l’Église ne sont pas les dignitaires, mais bien les personnes 

simples qui vivent en ayant le souci d’aider ceux qui croisent leur route. Nous ne devons 

jamais oublier cela. 

Pour Jésus, son Église devrait être un espace où tous ont le souci de l’autre, où tous sont 

attentifs à reconnaître ceux qui pourraient avoir besoin d’eux. Pour Jésus il ne s’agit pas là 

d’un rêve, d’une illusion. C’est tellement important pour lui qu’il va donner un exemple 

concret de ce qu’il entend par service à ses disciples. 

Avant tout il appelle un enfant et le met au centre pour que tous aient leur attention 

tournée vers lui. Au centre de l’Église apostolique il devrait toujours y avoir cet enfant, 

symbole des personnes faibles, handicapées, démunies qui ont besoin d’un soutien, d’être 

défendues et accueillies. Il ne faut pas les laisser dehors, à côté de la porte. Ils doivent être 

au centre de notre attention.  

(¿Por qué lo olvidamos? - José Antonio Pagola 20 de septiembre de 2012 Internet) 

 

  PRIÈRE 

 Viens Esprit d’Amour et enseigne-nous à nous aimer 

les uns les autres avec ce même amour que Jésus 

manifestait. Sans ta présence vivante parmi nous, la 

communion de l’Église se fissurerait. Les dignitaires 

s’éloigneraient toujours davantage du peuple. Des 

divisions se créeraient. Le dialogue prendrait fin et 

l’intolérance ne cesserait de croître. Viens et ravive en 

nous l’amour fraternel qui nous permet de SERVIR et 

par conséquent de nous configurer à Jésus! 
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SPIRITUALITÉ – Dimanche 23  

 

Se manifeste par: L’attention et le service pastoral, l’évangélisation, l’offre d’un service 

spirituel aux adeptes d’autres religions, l’œcuménisme, la collaboration avec les paroisses, les 

diocèses les autres confessions religieuses. La loyauté, la foi, l’adhésion personnelle, la fidélité 

à l’essentiel. 

 

  LECTURES  

 

1 Corinthiens 13,1- 8 

J’aurais beau parler toutes les langues des hommes et des anges, si je n’ai pas la charité, s’il 

me manque l’amour, je ne suis qu’un cuivre qui résonne, une cymbale retentissante. J’aurais 

beau être prophète, avoir toute la science des mystères et toute la connaissance de Dieu, 

j’aurais beau avoir toute la foi jusqu’à transporter les montagnes, s’il me manque l’amour, je 

ne suis rien. J’aurais beau distribuer toute ma fortune aux affamés, j’aurais beau me faire 

brûler vif, s’il me manque l’amour, cela ne me sert à rien. L’amour prend patience; l’amour 

rend service; l’amour ne jalouse pas; il ne se vante pas, ne se gonfle pas d’orgueil; il ne fait 

rien d’inconvenant; il ne cherche pas son intérêt; il ne s’emporte pas; il n’entretient pas de 

rancune; il ne se réjouit pas de ce qui est injuste, mais il trouve sa joie dans ce qui est vrai; il 

supporte tout, il fait confiance en tout, il espère tout, il endure tout. L’amour ne passera 

jamais. Les prophéties seront dépassées, le don des langues cessera, la connaissance 

actuelle sera dépassée. 
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   RÉFLEXION 

«Lorsque vous entrerez dans une maison, dites d’abord: Paix sur cette demeure” 

La Bonne Nouvelle de Jésus se communique par un respect total, dans une attitude d’amitié 

fraternelle qui insuffle un sentiment de paix. Vouloir l’imposer avec une attitude de 

supériorité, de menace ou de rancœur, est une erreur. Traiter sans chaleur les personnes 

parce qu’elles n’acceptent pas notre message va à l’encontre de l’évangile. En effet, 

comment pourraient-elles l’accepter si elles ne se sentent pas comprises par ceux qui se 

présentent à elles au nom de Jésus?  

(Portadores del Evangelio. José Antonio Pagola) 

 

  PRIÈRE 

Viens Esprit libérateur et rappelle-nous que le Christ nous a libérés pour que nous soyons 

libres et pour que nous ne nous laissions plus opprimer par l’esclavage. Sans ta force et ta 

vérité, au lieu d’être des disciples joyeux de Jésus nous développerons une morale d’esclave. 

Nous ne connaitrons pas l’amour qui jaillit de la vie, mais au contraire, nos égoïsmes le 

tueront. Petit à petit nous étoufferons notre liberté qui nous fait grandir comme fils et filles 

de Dieu et nous serons à nouveau les victimes de la peur, de la lâcheté et de l’indifférence. 

Viens Esprit Saint, insuffle en nous la liberté et l’UNIVERSALITÉ de Jésus! 
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  AUTRES TEXTES 

 

Ga. 5, 22-23: “Mais voici le fruit de l’Esprit: amour, joie, paix, patience, bonté, bienveillance, 

fidélité, douceur et maîtrise de soi. En ces domaines, la Loi n’intervient pas.” 

 

Dons de l’Esprit Saint. 1ère Co 12, 7-14  

“À chacun est donnée la manifestation de l’Esprit en vue du bien. À celui-ci est donnée, par 

l’Esprit, une parole de sagesse; à un autre, une parole de connaissance, selon le même Esprit; 

un autre reçoit, dans le même Esprit, un don de foi; un autre encore, dans l’unique Esprit, des 

dons de guérison; à un autre est donné d’opérer des miracles, à un autre de prophétiser, à un 

autre de discerner les inspirations; à l’un, de parler diverses langues mystérieuses; à l’autre, de 

les interpréter. Mais celui qui agit en tout cela, c’est l’unique et même Esprit: il distribue ses 

dons, comme il le veut, à chacun en particulier. Prenons une comparaison: le corps ne fait 

qu’un, il a pourtant plusieurs membres; et tous les membres, malgré leur nombre, ne forment 

qu’un seul corps. Il en est ainsi pour le Christ. C’est dans un unique Esprit, en effet, que nous 

tous, Juifs ou païens, esclaves ou hommes libres, nous avons été baptisés pour former un seul 

corps. Tous, nous avons été désaltérés par un unique Esprit. Le corps humain se compose non 

pas d’un seul, mais de plusieurs membres.ʺ  

 

ʺMettez-vous en marcheʺ.  Portadores del Evangelio, José Antonio Pagola 

Bien que nous l’oubliions fréquemment, l’Église est marquée par la mission de Jésus. Il est dès 

lors dangereux de la considérer comme une institution fondée pour sauvegarder et 

développer sa propre religion. L’image d’un mouvement prophétique qui chemine au fil de 

l’histoire conformément à la logique de la mission correspond davantage au commandement 

de Jésus. Sortir de soi-même, penser aux autres, annoncer au monde la Bonne Nouvelle de 

Dieu. Benoît XVI disait que “L’Église n’est pas là pour elle-même, mais pour le genre humain”. 

C’est pour cette raison que la tentation de se replier sur nos propres intérêts, sur notre passé, 

nos acquis doctrinaux, nos pratiques et coutumes est si dangereuse. Pire encore si en le 

faisant, nous durcissons notre relation au monde. Que peut bien être une Église rigide, 

fossilisée, fermée sur elle-même, sans les prophètes de Jésus ni porteurs de l’Évangile?  

 

Quelques lettres de Benoît Menni  

“L’hospitalité ne connaît aucune limite, elle ne sait pas dire: maintenant cela suffit! Elle veut 

voler d’un côté à l‘autre, tout autour de la terre.” Considérer la réalité avec un cœur attentif et 

compatissant suppose une sensibilité particulière envers les diverses formes de souffrance de 

ceux dont les facultés sont amoindries et auxquelles il faut trouver des solutions. Avec audace, 

solidarité et générosité nous avons écrit de belles pages tout au long de notre histoire. Même 

aujourd’hui encore, beaucoup de celles-ci sont écrites dans le silence du quotidien…   
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MESSAGE DU PAPE FRANÇOIS 

POUR LA JOURNÉE MONDIALE DES MISSIONS 2016 

Eglise missionnaire, témoin de miséricorde  

 

Chers frères et sœurs, 

Le Jubilé extraordinaire de la Miséricorde, que l’Église vit actuellement, offre également une 

lumière particulière à la Journée missionnaire mondiale 2016. Il nous invite à considérer la 

mission ad gentes comme une grande, immense œuvre de miséricorde tant spirituelle que 

matérielle. En effet, au cours de cette Journée missionnaire mondiale, nous sommes tous 

invités à “sortir”, en tant que disciples missionnaires, chacun mettant au service des autres 

ses propres talents, sa propre créativité, sa propre sagesse et sa propre expérience en ce qui 

concerne l’annonce du message de la tendresse et de la compassion de Dieu à l’ensemble 

de la famille humaine. Sur la base du mandat missionnaire, l’Église prend soin de ceux qui 

ne connaissent pas l’Évangile, parce qu’elle désire que tous soient sauvés et arrivent à faire 

l’expérience de l’amour du Seigneur. Elle “a pour mission d’annoncer la miséricorde de Dieu, 

cœur battant de l’Evangile” (Bulle Misericordiae vultus, 12), et de la proclamer dans tous les coins 

de la terre, jusqu’à atteindre tout homme, femme, personne âgée, jeune et enfant. 

La miséricorde est source de joie intime pour le cœur du Père lorsqu’Il rencontre toute 

créature humaine. Depuis le début, Il s’adresse avec amour même aux plus fragiles, parce 

que sa grandeur et sa puissance se révèlent justement dans la capacité de s’identifier avec 

les petits, les exclus, les opprimés (cf. Dt 4,31; Sal 86,15; 103,8; 111,4). Il est le Dieu bienveillant, 

attentif, fidèle. Il se fait proche de ceux qui sont dans le besoin pour être proche de tous, en 

particulier des pauvres. Il s’implique avec tendresse dans la réalité humaine comme le 

feraient un père et une mère dans la vie de leurs enfants (cf. Jr 31,20). Le terme utilisé dans la 

Bible pour exprimer la miséricorde renvoie au sein maternel et par suite à l’amour d’une 

mère envers ses enfants, ces enfants qu’elle aimera toujours, en toute circonstance et quoi 

qu’il arrive parce qu’ils sont fruits de son sein. Il s’agit là également d’un aspect essentiel de 

l’amour que Dieu nourrit envers tous ses enfants, en particulier envers les membres du 

peuple qu’Il a généré et qu’Il veut élever et éduquer. Face à leurs fragilités et à leurs 

infidélités, son cœur s’émeut et frémit de compassion (cf. Os 11,8). Et cependant Il est 

miséricordieux envers tous, son amour est pour tous les peuples et sa tendresse s’étend à 

toutes les créatures (cf. Ps 144.8-9). 

La miséricorde trouve sa manifestation la plus haute et la plus accomplie dans le Verbe 

incarné. Il révèle le visage du Père riche en miséricorde, il “en parle et l'explique à l'aide 

d'images et de paraboles, mais surtout il l'incarne et la personnifie” (Jean-Paul II, Enc. Dives in 

misericordia, n. 2). En accueillant et en suivant Jésus par l’intermédiaire de l’Évangile et des 

Sacrements, sous l’action de l’Esprit Saint, nous pouvons devenir miséricordieux comme 
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notre Père céleste, en apprenant à aimer comme Il nous aime et en faisant de notre vie un 

don gratuit, un signe de Sa bonté (cf. Bulle Misericordiae vultus, 3). L’Église en premier lieu, au 

milieu de l’humanité, est la communauté qui vit de la miséricorde du Christ. Elle se sent 

toujours regardée et choisie par Lui avec un amour miséricordieux et de cet amour, elle tire 

le style de son mandat, elle vit de lui et elle le fait connaître aux peuples dans un dialogue 

respectueux avec chaque culture et conviction religieuse. 

De cet amour de miséricorde rendent témoignage, comme aux premiers temps de 

l’expérience ecclésiale, de nombreux hommes et femmes de tout âge et de toute condition. 

La considérable et croissante présence féminine au sein du monde missionnaire, à côté de 

celle des hommes, constitue un signe éloquent de l’amour maternel de Dieu. Les femmes, 

laïques ou consacrées, et aujourd’hui également de nombreuses familles, réalisent leur 

vocation missionnaire sous des formes variées: de l’annonce directe de l’Évangile au service 

caritatif. À côté de l’œuvre évangélisatrice et sacramentelle des missionnaires, les femmes et 

les familles comprennent souvent de manière plus adéquate les problèmes des personnes 

et savent les affronter de manière opportune et parfois inédite, en prenant soin de la vie, en 

accordant une attention particulière aux personnes plutôt qu’aux structures et, en mettant 

en jeu toutes les ressources humaines et spirituelles dans la construction de l’harmonie, des 

relations, de la paix, de la solidarité, du dialogue, de la collaboration et de la fraternité, tant 

dans le cadre des rapports interpersonnels que dans celui plus vaste de la vie sociale et 

culturelle et en particulier du soin des pauvres. 

En de nombreux lieux, l’Évangélisation est lancée au travers de l’activité éducative, à laquelle 

l’œuvre missionnaire consacre engagement et temps, comme le vigneron miséricordieux de 

l’Évangile (cf. Lc 13.7-9; Jn 15,1), avec la patience d’attendre les fruits après des années de lente 

formation. Sont ainsi suscitées des personnes capables d’évangéliser et de faire arriver 

l’Évangile où l’on ne s’attendrait pas à le voir réalisé. L’Église peut être appelée “mère” 

également pour ceux qui pourront arriver à l’avenir à la foi au Christ. Je souhaite donc que 

le saint peuple de Dieu exerce le service maternel de la miséricorde, qui aide tant les 

peuples qui ne Le connaissent pas encore à rencontrer et à aimer le Seigneur. La foi en effet 

est un don de Dieu et non pas le fruit du prosélytisme. Elle grandit cependant grâce à la foi 

et à la charité des évangélisateurs qui sont témoins du Christ. En se rendant sur les chemins 

du monde, il est demandé aux disciples de Jésus cet amour qui ne mesure pas mais qui 

tend plutôt à avoir envers tous la même mesure que celle du Seigneur. Nous annonçons le 

don le plus beau et le plus grand qu’Il nous a fait: sa vie et son amour. 

Chaque peuple et chaque culture ont le droit de recevoir le message du salut qui est don de 

Dieu pour tous. Cela est d’autant plus nécessaire si nous considérons combien d’injustices, 

de guerres, de crises humanitaires attendent aujourd’hui de trouver une solution. Les 

missionnaires savent par expérience que l’Évangile du pardon et de la miséricorde peut 

apporter la joie et la réconciliation, la justice et la paix. Le mandat de l’Évangile, “Allez donc, 
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de toutes les nations faites des disciples, les baptisant au nom du Père et du Fils et du Saint 

Esprit, et leur apprenant à observer tout ce que je vous ai prescrit” (Mt 28,19-20) ne s’est pas 

achevé. Au contraire, il nous engage tous, dans les scénarios présents et les défis actuels, à 

nous sentir appelés à une “sortie” missionnaire renouvelée, ainsi que je l’indiquais 

également dans l’Exhortation apostolique Evangelii gaudium: “Tout chrétien et toute 

communauté discernera quel est le chemin que le Seigneur demande, mais nous sommes 

tous invités à accepter cet appel: sortir de son propre confort et avoir le courage de 

rejoindre toutes les périphéries qui ont besoin de la lumière de l’Évangile” (20). 

En cette Année jubilaire a lieu le 90ème anniversaire de la Journée missionnaire mondiale, 

promue par l’Œuvre pontificale de la Propagation de la Foi et approuvée par le Pape Pie XI 

en 1926. J’estime donc opportun de rappeler les sages indications de mes Prédécesseurs, 

lesquels disposèrent qu’à cette Œuvre soient destinées toutes les offrandes que chaque 

diocèse, paroisse, communauté religieuse, association et mouvement ecclésial, de toutes les 

parties du monde, pourraient recueillir pour secourir les communautés chrétiennes ayant 

besoin d’aide et pour donner de l’élan à l’annonce de l’Évangile jusqu’aux extrémités de la 

terre. Aujourd’hui encore, ne nous dérobons pas à ce geste de communion ecclésiale 

missionnaire. Ne fermons pas notre cœur sur nos préoccupations particulières mais 

élargissons-le aux horizons de toute l’humanité. 

Que la Très Sainte Vierge Marie, icône sublime de l’humanité rachetée, modèle missionnaire 

pour l’Église, nous enseigne à tous, hommes, femmes et familles, à susciter et à protéger en 

tout lieu la présence vivante et mystérieuse du Seigneur ressuscité qui renouvelle et remplit 

de joie miséricordieuse les relations entre les personnes, les cultures et les peuples.. 

Du Vatican, le 15 mai 2016, Solennité de la Pentecôte 

François 
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PRIÈRE DE CONCLUSION: 

 

Dieu d’amour, montre-nous 

notre place dans ce monde 

comme instruments de ton affection 

 pour être et exercer l’hospitalité  

envers tous les êtres de cette terre, 

parce qu’aucun n’est oublié de toi. 

Illumine les détenteurs du pouvoir et de l’argent 

pour qu’ils se gardent du péché de l’indifférence, 

aiment le bien commun, promeuvent les faibles, 

et prennent soin de ce monde que nous habitons. 

Les pauvres et la terre implorent: 

Seigneur, saisis-nous 

par ta puissance et ta lumière 

pour protéger toute vie, 

pour préparer un avenir meilleur, 

pour que vienne 

ton Règne de justice, de paix, d’amour et de beauté. 

Loué sois-tu. 

Amen. 
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